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POLITIQUE. 
Au Tres - - Augufts Parlement de Paris. 


Vifque bar Palais nous st bio venus. 
* Pournous plaindre des maux qui vous fonci inconnus, 
Donc voftre dignité qui {e voit dérachée,:. 
Vous a toufours cenu l'importance cachée. 
Profterné deuant vous par vn. refpeét profond, 
“Je viens vous découurir le mal qui nous confoñd; 
Et fi pour le finir voftre ‘Augufke A ffemblée 
À promis:tous fes foins à la France-accablée: 
N'eftimez pas, Meflieurs;, en auoir fait affez, 
Ny pour les maux prefens;ny pour lesmaux paffez. 
Car il nous en demeure encor beaucoup de refte, 
Et qui fonc dans l’Eftarvne incroyabie pefte; 
Mais on attend dewousencetteoccafion, 
Que l’ordre enfinviendradelaconfüfions : do, 
Dieu mefme qui forma cetre Machinerondes 2 
D'vn Cahos tout confus tira l’ordre du monde. | 
A contefterenfembie on trouuelarafon,: 4: 0 
L'excellenct Mitridat-fevire.du poifanss orme 
Le vray mefmepar faux fouuerit Santos +73 25 R 
Et l'or par la chaleur enfin fe purifie. Lenkb avr 
Ainf toute ia France cfpere.à cette fois, : Le 
Que pour bien aFermirle Trône de nos “Re » 2302 4 
Ecrendre à leurs Sujets l'abondance premiere; 2.05 
Sain& Louystparmy vous refpanïra fa tai 10€ 1848.0 
uh ; St ! No. É 6 1 
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le ne parleraÿ point de. l'abféacé dub, 


Qui fouleue par tout la fureur & l'efroy. 


Diéu comme Proreéteur des Rs facrées, 


KRemertra, sil luy plait, les rait ons égarées.…. 
Auüffi bien, edf de luÿ, que. nous vient ce FGUErS, 
Por efprouuér lesbons, & punitfles peruers, 
Sa Fuftice, Me Meurs, Han intereflée 

Pour releüér chfin taifôn oppréflce.f €) °| 
Ainfi mâloté |’ abus-qu on fomentoir chez fous, 
La Reyne quelque iour,ne croira plus que vous : 
Ec miéfme ayant pouf Gous Ja Force'&cla lüfice}! 
La Vertu par vos mains triomphera du vice. 
Ie laiffedonc à partces myfteres cachez, 
Aufli bien voftre foinvous yrientatrachez. 

Er ie veux renfermercoure ma Politique 
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À voustraiterles poinéts d'vnéplainte publique: 


A fin qu’en marianties Armes &les Loix , 
Vous puiffezreftabiir l'Empire des Gaulois; : 
Er quele Roy venancà gouuerner luy-mefme, 


| Ses peuples foient exempts de la mifere extrefme 


Ou le fiecle pañfe les a precipitezs 1 | | 
Que tous fes reuenus:franchement acquittez ; 
Ses ennemisvaincus, & la Francefans guerre, 
IHoitle plus puiffant Monarque delaterre. 

le vous demande dencpourle peuple François, 
Le reftabliffement de fes premieres Loix: 

Er que cerrainsabusquileS onc violées 

Ceffent de rauager nos maifons defolées. 

- Oftez d'abord les gueux & leurs mendicitez, 
Done les champs fontremplis'ainf queles Citez ;: 
Tous ces gens vagabonds Autheurs de la famine, :: 
Ne font rien dans l'Eftar qu'vne infame vérmine;; 
C'eft où l'impicté, le blafpheme, Phorreur, 
Pponas le vice, enfin le def-honneur, : 


. Éc tout ce que le crime a de plus ordinaire, 


: Onf'choifi leur retraite & faic leur: feminaire, : : 
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’ | 
Tant d'Eftars bien reglez, & moins riches pourtant, 
S’eftans bien garantis de ce mal important; 
Sera-t'il dit, Meffieurs, que par voftre indulgence, 
On fouffre encor en France vn méfier d'indigence ? 

Vous auez aboly la rapine des prefts, 
Oftez les vfuriers à triples interefts, 
Qui fur gage fecret, & contre l'Ordonnance 
Preftent argent & nipe à perte de finance, 

Que te Change eftably pour fauuer des dangers 

L'argent qu’on porteroit aux pays eftrangers. 
Et qui n’a r à fortir dela France fanscrime, 
Soit reftabiy par vous dans l'ordrelesitime. 
le ne vous parle pointdes defordres paflez, 
Ny des biens que plufieurs ont fortimalamaffez, 
Et dont iufqu à prefentonn'apointveudecompte, 
l'efpargneaux Financiers quant à prefentlahonte; 

. Mais attends cependant qu'vniufte repentir 

Les faffe s'accufer eux-mefmes fans mentir; 
Sinon à leur deffautentoutcasieprotekte 
De faire voir vniour ce qu'ils doiuent derefte. 
Parcantfansm'arrefter a rousces Partifans 
Qui mettoientau biffaclesriches Païfans, 

Je m'attacheaux abusquiparlarolerance, 

Ontruïné lesbiens & l'honneur dela France, 
Ericdisqu'ileft temps de faire vn bon Edit, 

ui deftruifant le volreleuele credit, | 
Que l'argent dontl'vfureimpunément s'exerce, 
Er qui fait à Parisvninfamecommerce, 
Soit reduit à ce poin@ quetoute fiétion 

ui déguife l'vfure & fon intention, | 
Soit par billet de change, ou fous forme delettre, 
Qufousaurre figure oule dol peutla mettre, 
Ne fe pratique plus auec impunité: 
Car c’eft choquer la Loy de la Diuinité, 
C'eft faire vn Hofpital desmeilleures familles, 
Et repeupler deluifs & les champs & les villes, 


Re — 


É. | 
Vousauez pris, Mefieurs, voftretemps à propes, - 
Pour reformer les vieux & les nouueaux impoñts, 
Dont fe fonc enrichisles Aatteursdenos Princes, : 
Ecquirendoient defertlecrafic des Prouinces. 
Il refte de regler les Finances du Roy. 
Et pour les reftablir de former cette. À Ss 
Defixer par Parroiffe, & pour coufiours la Taille, 
Qu'on n'y faifira pluslebeftailny la paille: 
Pource quele beftail par fes (eulsinterefts, 
Peut & payer la Taille, & fumer les guerets. 
Er qu'en fixant l'impolt c ‘ef preuenir la crainte 
Des Prifans mattez de charge & decontrainte, 
| Erquiconcens depeuredourentles Sergens, 
Puis quitransleurerauail deuiennentindigens. 
Mais quand le Païfan voir le baur de fatafche, 
Jufques à ce qu'il foir quitteil n'a point derelafche. 
Et celuy quin'eufteude l’argencqu'à demy, : 
Deuenu mefnager en pielte a fon amy. 
Les peuplesce faifant reprendrontleur haleine, 
Ecle Roy remplirafon Efpargne fans peine. 
Onceffera de voirtant de gueux arrogans, 
Qu'on voyoit s'ériger en tiltre de brigans ; 
Er qui de Laboureurs âla moindre equipée 
Ffloient foldats wnimois, & puis quitroient [' efpée. 
 Cedefordreareduirla Taille à non-valeur, 

Ecfairie Païfan eftre ou gueux ou voleur. 
Maisaujoutd’huy qu'il voit la Tailleretranchée, 
Son FRÈRE fon foc feraroft remmanchée, . 

En coultre fe changeant par} Art du Forgeron, 

S'il n'en fâir vne bouë à quelque Vigneron. 

En vn mor, file Roy defcharge la campagne, 

I pourra dans deux ans affujercir l'Efpagne. 

Ÿ planter feurement pat tout fes Fleurs-de Lys, 

Er Varin dans Madridimprimer des Louys: -… , 
Car puis qu'vn des Suppoñts de la Maifon d' Auftriche. 
R'enfemence defia fes campagnes en friches 
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Puifque la Paix juréeauecque l'Empereur... 


Réueillenoftreioye, &:finisfonsmal-heur. 
Quipourtra deformais, mettre. Ja Paix en doute 
Auec l’Efpagne encor.àmoins de (a déroutes da 


Orpendantqu'à Munfter on luy. donne loifir,: k the 


Ou de manquer la Paix, ou bien: dela choifr, : 


| Regallezlesimpofts d'une façon-fidroite do à arte 
Que Ja bourfe du Roy-feirroufourstropeftroite.. , 


Qu Office de Sergent foit meftier de coquins, dat: 
Qu'en Foireu les{aborsfoient faits de. maroquin 
Ecqueles Païfans qui S'habillent de uen. 
Vendentleurcaneuas pour enfaire des voiles: |: 
Qu'au lieu d'eftre glacez fous ces pauvres habits, | 
. Ilsentirent de bons du dos de leurs brebis. 

| Brefqu’ en li regailant fur ce qu'on leur relaxe, : 
S'ils deuiennenr. Ayfez, ce neloirpoint par taxe 3. 


Si dans vne Parroiffeil vient quelque accidenc. ni ous 


Ruïneux, non commun; & quifoitéuident: : ; 
Alers pour loulager la Parroiffe abartué, 
Chacunàlapareilleauff.coft s'éuertué, … 
Par reje& general defus L EfleA ion, ip 
Dec parfournirle taux par contribution. 
Ainfiles non-valeurscefferontchaque année, 
Et limpoñrion fera bien ordonnée. A 
_Ainf Jon preuiendra toute. concufñop, + 1, 
: Qu'on fait à chaqueaffiecte en chaque Elle@ion: 
Où pour. Monfieur l'Efleula Parroiffeaffligée 
Leue vn impoñt fecrer pour c eftre foulagée. 


Quand lesfondsles plus clairs ont. efté diuertis, é 


Les comptables ont fait auff.roft.les Partis; 
Erdes deniers du Roy faittoutesles affaires: 


Carafin d’ aduancerlestermesneceffairés, SU 


Onneoyoit partout que, contrainces d'Huiffiers, 
Pour exiger le fondsdes droiéts des fees à 
Dont on faifoic exprés afliete feparée: . foin 
FRRUE de cette male al l'abord préparée. lin: 
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Ils en failoient l'aduanceàl'efe@ destraiez s *- 
Les peuples cepeñdant enefloientmäl-traitezs 
Er d’ailleursles Partis attgmentanslesleuées, 
Et les commoditezdes peuples enteuées. ne 
Les Comptables tirofént vn quart parce moyens 


Sans qu'en efeét pourtantilsadéançaffenerien. © 


C'eftoir pour les abus deleuraduancefeinte, 


Qu'on n'entendoit par tour que rumeur & que plainte, y 


De voir fa Majéflépayerrancd'interefts, 
Quoy quefon fonds feruitxl'aduance desprefts. 


Ces divertiffemens qué faifoienries Comptables, 


Ont caufé dans 'Eftar desruïnésnorables. : 

Et c’eft pourquoy, Meffieurs, ay creu de mon detioir 
De declarericylemoyen d'y pouruoir. 
C'eft donc à ce fujer qu'il faut donner vnordre, 
Sans que le Receueur fubrily piffemordre.t 

À fçauoir que d'abordlesdeniersenrollez, 
Lesacquits foient en fuite auffi-roft controllez. 

Que tout Recepiflé, Promeffe, ou Contré:lettre, 
Et tout ce qu ‘on pourroit au Reééueur Rhone t4 
Soit reputé pour nul &'de maluaife foy, 112012 
Et fans qu'au Collettéüril ferueenters léRoÿ. 

Car quand le Receueur diuercift fa recepte,. 


Ge qu'il fair au comproitille faiten ee qu ous: 


Fi. 


Etlorsles Colle&eürsqu'onappellé alloûüez; 
Etmefme ceux enchefeftansämadoütz; : 7: 
Les vns par beaufemblant, és autres par contrainte : 
Luy baillent leurs deniersou par force, où par crainte > 
Etfousrece pifféluy faiffent leur argent, 
S'iln’eft defiatiré par MonficurleSkrgént, ? 

in tout cas le Comptable aÿant RUE ble, 
jvous verifez, vous n’y verrez quetrouble. 
us voyez donc, Meflieurs, qu'ilfaut que je ri ooiu 
| prefts eftans à bas, furuienne } ace beloin; 

A M qu’à tout moment on puiffe voirle compte, | 
Ec Mftat aGuel où fa recepré monté: : cb 
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Or c'eft à certéfinqu'au conttollegequis, out +yr@s" 0 
11 faut enregiftrer dans dix idurslés sequitss He ST 
Er fuiure en ce fujerl'ordre dela foraine, : : 

Où l'acquit du Marchand eft controllé fanspeine, 
Enrollant par Parroiffe, &.cahier. feparés û ob 
Et chiffrant chaque acquit, depeurd'eftroégare. : 
QE chaque Efleu parimoisexerce le Controlle, : 

Afin qu'vn Receueurnefaffe plusiedrolle; 1? 13 
Er que l’ordre du Royprefcrit dans fon Ftiee, si 291 34 
L'empefche deformais de faire vnattenratss + 4: © 
Cebandage bien fair peut arrefter la hargne xs‘ ls 

ui faifoir écouter les boyaux del Éfpargne. :4 52, 2 1 

_Eclors fansalphabeton verrales Rentiers 
Emporter des Bureaux leurstermescousentiers; 

Sans quel'exation du Scigneur Cabalie. 

Puiffeles éluder parvnefauffelifc. te 
Les foldacs tous les moisfevoyansbienpayez, 

N'oferonc plus piller leurs hoftes efrayez :. 

Ils payéronc par tout nettement leur dépenfe, 
Dont lafolde manquant chacun d eux fe difpenfe. : :: +"? 
Je vous entretiendrois de l'abus des  COMPEANS » 9 
Maisles Grandsdel’Eftarenferoiencmécontens, 7 
Caron verroitcommentl'Efpargne eft diflipée, | 
Et commentchacund'euxentitefalipée. | 

Oferay-ie, Meffeurs;toucher vosincerelts,: 

Er vous dire en paflantvn mot de vos. Arrefèss un35e 
Oùüy, Mefieurs, car londitque votre Cour Augufte, 

Pour faire refleurir l'honorable & lejuite , À 
Retranchera l'abus detantde chicaneurs, 8 


Er remettra Themisdansfes premiers honneurs. A 
Qu'aux rapports de procezon prendra fui la lies + © 
Pour chaque Rapporteur vn doublé Euangelifte. : ch EE 


Qui choilis par le fort, & fansfufpicion : ? 

Les plaideurs appellezlors derelleaétion, | | 
Aux rapports des procez l’vntenantj'inuentaire, à 
L'autre les facs en mainidifeureronc l'affaire, "2 








Et qu'apres auoir.pris fes.adui cafe: > à flo" »0 
Ain. fe formeroncies Arrefts dé la Cour. io trs ei f 
Que pour bien 1bali l'abus: qui fe pratiquesi si a sai 1% 
Er quichaquedebien 8 lacaufe publique. { 52:63:40 
Chacundes Rapporreuts dre 4L2P-n reel rail tél 
A fin que du procez bien neluÿ foir foufhrdies : 7 «4 
Que roureslésraifons y feront exprimées, l) : Asveitrs0 
De peur qu’ellesnefaiensparoublyfupprimééss : 2: 412 
Et ies piecés aufh qui: font defciliqns.:: 1h 4 EPA 50 34 
Oa lira nettement:& fans confufion.:.} | dot > J 
ue l'extrait del'exteait n'eftant ne aus 
Le procez monftrera plainement fon vifage. Et 
Enfin les Rapporreurs-ny leur integrités 1: 0212. 
Ne fe furprendrontplus RAR bone an 1 
Erqu'afin que celafeurements’exécutes To 
Vous ferez attacher l° ie tenne + LOT + 
Ileft befain; Mefheurs, qu’ en coucvotrecefore | ras 
Pour fauuer |: innocent qu'on pourfuitalamott., 





Er de peur qu'auprocez à faux on nefupprime ycg all 
Ce qu’il veucpropolfer quand vntefmoin Fapgiel : neCl 
Vous fafezobferuer quechaunaceulé,. nait nous] 


Pour perdre tourfoupçon defevoir abufé,- 
Choififfe pour Parrain vo lugé en fa deffence, | 


Non fufpe& toutefois, & dequi laprefence: : He 3% 
Leiugcen chef faifanslaconfionrauons :  } 
Puifte empefcherle dol, &routeobmifhon: :  : 0% 
Carfouuentles Grefhersgaignez parles parties, A Gt 


N'efcriuent qu'à demy-les bonnesreparties. i 
Et pour mettre au gouffer la douzained'efcus, : :: 


R'adreffenrlestefmoinsquiferoienceomuaincus, :— 1 
D'ailleurs pour éuicer qu’ cer Érxur #0) 
Anftruifantles procez d’ vnetelle nature; ! | Lo Qt 
Faires que les fucillets par chiffres defignez. ; 2) 
Soient parles accufez & Iugesconfignez.1. Vent Mob: 25.1 
Qu'aux crimes capirauxlemefme viage ontienne 2:70 A 
. SRE obraramtes detouréia: dé si 31508] 


EF 
Oùfa c cufe prefent; on luy lichautemenc 
Tout fon procez entier auant fon jugement. 
Mefme afin d'eftouffer tout fujee de difpures 
Lvnla groffelifant, l’autre y lic la minutte. 
Ecl'accufé cognoift, & voit parcemoyen *. 
v'au rapport du procezonnefupprimerien. 
La Fournellcenefferciencvnordretoutaure, 
Er fa façon d'apireft conformeàila voftre. 
Mais dans tour le refforr aucun Juge d'appel 
N'oferoitautrement iuger vn criminel, 
Sibien que l'accufé voit la façon fidelle 
Qu'on obferue en iugeant fa caufe criminelle. 
En effet, le procez n'eft plusalors fecret, 
Comme quand on lafcha contre luy ledecrer. 
Le Normand aduife fuiuant le mefme vfage, 
À voalu controller le cœur par levifage. 
Voulénr à l’accufé confronterfon Procez;, 
D oùles Iuges ont veu d’admirables fuccez: 
A tel poinét que fouuentles chargesféparées, 
Que contre innocent on auoit preparées. 
Produites à la fois, & miles deuant luy, 
Ontfait d abord finir (à crainte & fon ennuy, 
._ Pource que lesrefmoins finguliers & contraires, 
* Faifans voir fon bon droit par fuites neceffaires. 
Er l’accufé monftranc leur contradiétion, 
1! a fair destefmoins voir la conviétion. 
En forte que malgré l'impofture & l'enuie, 
Enfia il a fauué {on honneur & fa vie. 
Maisen votre refforr vn luge & fon Grefñer 
Peuuent cout pour conuaincre ou pour iuftifier. 
Carl'vnrientla parole, & l'autretientla plumes 
_ L'vn difpofele bois lors que l'autrel’allume. 
Hs font à ce moyenfeuls arbitres dufort, 
Dela vie, du vray, dufaux, & de la mort. 
Ecl’innocencéainfi fe trouuant elouffce, 
Tantoftferede vidtime, & rancoft detrophée. 
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12 | | 
Faites encor ceffer l'abus du Chafteler; FN 
Où fouuent vn defaut fair furprendre au colet 
Par voleurs cantonnez quicourent dansla Ville 
Sous tiltre de Sergens, vn homme de famille, 
Etmefme bien fouuent fur vn faux expofé 
Qu'au Juge par Requefte on aura propofé. | 
Oa obtienevn pouuoir d'amener fans fcandale, 
Mais pourtant en publié on vous le trouffe en male. 
De façon qu'à Paris vnennemy ceuuert, 
Sous vn pr faux prend vn homme fans vert. 
C'eftainfi qu’on l'aftonte, & querempli de bouë, 
Il faut qu'il fouffre encor qu'on luy faffe la mouë; 
Et qu'vn coquin d’Archer,ou bien fon Pouffe-cu, 
Lemal-traiteen marchant, s'ilne donne vn efcu. 
Mais fi c'eft pour du crimeil n’ena pasla peine, 
… Card'abordonlevole, &luy prend-on fa laine. 
Er puis pour eftouffer cettenoireation, 
Va faux procez verbal d'vnerebellion, 
Attefté toutefois, mais par cette canaille, 
Faic qu'on homme d'honneureftietté fur lapaïlle, 
Etdansvn cachot noir retenu quelques iouts, 
De peur qu’vn bon confeil neluy donne fecours. 
Er que deflus le champ faifant fa plainte au Juge, 
Ifne rrouue contr'eux en ce cas vnrefuge. | 
Mais fi vous leur parlez deles gratifier, 
En traitantle Sergent de Monfieur l'Ofcier. 
Peur eftre pourrez vouséuiterlefcandale 
_D'eftre faux:monnoyeur, ou voleur de cabale. 
Mais quoy qui vous arriue, au moins ne penfez pas, 
_Stvous vous en plaignez qu'vn fugeen faffe cas ; 
Pource qu'vn parchemin en forme de fentence 
Sert au perfecuteur d'excule & de deffence. 
Er que par des exploiéts on fair paroifire à faux : 
Qu'on a fignifiéfentences &cdefautss 201400 
De forte qu'on vous dit quec’eftvn acceffoire, 
Qu'il vaur mieux fupprimer que derendreneroire. : .. 
Cependant | 


— 


Cependant par defauts FRE en trähifon;. 
On voit l'homme d honneur efire mis en prifon. 
Et fon bon Procureur, bien qu'il ait fair la fautes. 
 Parlera d'vne voix encorela plus haute: | 
Difancauprifonnier qu'il eftvn negligent, 
Qu'ilattendoit deluy tous les iours de l'argent, 
Afin que ce defaut on peuñ faire rabattre: 

Puis faifant le fubril, & plus zélé que quatre: 
Vous aurez, dirat'il, detres: grands interefts; 
Mais tout aumelmetemps furuiennencles arrcfs; 
Sibien qu’en cét eflat on luy faicvn dommage 
Qui met tout fon credit & fon bienau pillage, 
Car auant que fournir deffences ny debar, 
L'vn gaignepar defaur, puislautrelerabar, 
Ainfi cinq ou fix fois le defaut fe rénuoye, 
Pour plumer Le chent, &tirer{amonnoye.. 
Ecbien qu'eftantätortaux prifons detenu,. 
Fait vnlugement par defautsobtenu:: 

Il ne doit pourtant pas efperer qu’onle forte: 
Car fipourles defauts on fair ouurirlaporte, 
C'eftpourexecuter les contraintes par corps, 
Etnon pas pour tirer vnopprimé dehors, 


-Tancileft vray, Meflieurs, que le fiecleoù nous fommes. 


A peryerti rout ordre à la.perte des hommes, 
Vngrandabusencor y demeutéimpuni, 5 0 

Quand pour vncas douteux, ou bien ares k 

Ou quand pour vne fomme exceffiue en demande, 

On fairvn prifonnier,. ou qu'onlerecommande: 

C’eft pource qu'on nefait plus dediftinétion 

D vfer dela contrainteau lieu de l’a&tion.| 

Er qu’on nepunit pas l'atrentat des fauffaires 

: Qui fuppriment toufours les raifons neceffaires; 

Etraifent fauffement laiuffeexceprion 

Qui fufpendroitle coursdelexecution, : 

Don la rigueur fouuent.peut dans la confequence, 

Du credit & des biens caufer la decadance. : “ 


d nue 


14. 
Les deffenges; Mellieurs, que portent vos Arrefts; 
: N'auronriamais de lieu contreleursinterefts, 
Sivousnereprimez certe injufte licence, 
Qui commence d'abord par vneviolence. 


Ce pendant poumon fêter l'impofture ou ds ol | 


1! faur en cerencontré intentér vnprôcez, - 

Dont la difcuffion peut auoir celle fuite, 
Qu'auantque depouñoirau A déduite, 

La fotrune & l'honneur quel'on voit déperirs 
Souffrentbien.roft vn malqu'on népeut plus guerir. 
Car mefme onw'eflargiftquemoyennant vn plege 
Celuy quife foiten voftre privilege. : 

Mais quoy!cét atrentatait'ildeub mettre à bas 
L'Arreft quideffendoit den’ émptifonner pag" 
Etfile prifonnierafouffere céttéoffence, ‘* 1° 

A moins qu'eftreeflargi,"quefert votre deffence 
Reprimez donc, Meflieurs, cecteinjufte rigueur, 
Etrendeza nos Loixleurpremierevieueur. 7 
D'ailleurs, quand dans l'efcrou l'on mer, faufà déduire; 
Ne fait-on pasbien voir qu'on adéffein de nuire: : 


Le 


Et qu'on veut tourexprés faire vne obfcurité, dE Ps 


Pour cacher à vos yeux la limple verité ? 

Soit pour décrediter celuy c qu'on perfecute, . 

Ou luy faire vn procez qu’ à grand peine on difcuter 
Car au Greffe en acquis on ne peut configner, | 
Le Grefñer n ayañt pas vn Art de deuiner. 

Quand oncontraint quelqu'vnil faut queli contrainte 
Soit pour vn faiét certain, liquide, exempt de feinte, 
Ettilecreancierne fçait pastout à fait “1 


Combien fon debiteurdoibtderelte en effets ES 


Qu'ilcontraignepodrmoinsquefidebré ne a 
Sauf à plus demander, s'ils’abufeén fon See de 

Au moinsilnefera point: de PER ON, 20e n2 ide 
Etne fera non plus tort à fon aétion: 7 bi LE | 
Auf bien nous voyons qu'ynéfomme excefliue 
Peurrendreau prifonnier fa cañtion rétine. 7% Pt 


N 


a) 


Et le priuer à tort d'vn fecours attendu, 


S1 fon perfecuteur n'euft point tant preren du. 
En vn mor, la contrainte excefliueen demande, 
Merite parka Loy larigueur de l'amende, 
Etlorsquel'on s’oppofe àl'emptifonnement, 
On doit deuant le lugeallerdireétement, :. 
Ou bien en cas d'appelon doicparreuerence 
En cette occafion vfer de deference, 

Faites donc chaftiet l'attenracinfolenc 

Que commet à Paris le Sergent violeng. : 

Et quels iufte Loyquiveurquelefauffaire 
Au plus haut du giberreçoiuefonfalaire, | 
Reéueille fa rigueur & fa feuerité, : 


“Carilvole pour mettreaubaslaverité; 


Erne permettez plus qu'on donne de Sentence 

Qui puifle l’exemprer du fault de laporence. 

“Ainfi vous preuiendrez les crimesinfinis, : 

Dontonvoitles Sergens demeurer impunis. 

Etlonne verra plus vne impudence extrême 

Brauer de vos Arreftsla puiffance fuprême. 

Car ce defordre à bas par voftreintegrité, 

Les mefchans fremiront fous vofire authorité, 

Etla-Loy reprenant fa premiere puiflance, 

Vous luy verrez prefter entiereobeïffance, 
Abolirez-vous point les fraudes desdecrets, 

Quand ils font à bas prix, ou quandils font fecrets? 

"À ces abus pourtantieremede eft facile, 3 

Rempli debonne foy; loyal, & cres-vrile. 


Sçauoir, que par femaine on marque vn certain iour, 


Qu pour tousles decrets on ouurira la Cour. 
Ecqu'auant qu’expoferles biens faifisen vente, 
Et que l'encheriffeur à la Cour fe prefente, 

Il faille conuenir detroiseftimateurs, 

Et dont F'vn foit nommé par cousles crediteurs, 
Ou bien par leur Syndic qui fera la pourfuites 
L'autre parle faifi, mais s’ilcheiche vnefuite, 
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Le luge quin'eneüftnomimé qu'vn par deffus | 
En puiffe nommer deux à caufe durefus, à 

Ainf felon l'aduisdecestroisperfonnages, … à. 
Tous gens de probité, non fufpeds,& bien ne 
L'hericage en la Cour fur leprix tftimé,  : 
Soit aux fins du decret haurementrprociasé. …. À 
En forte toutefois qu'en rotur il fufile,. - 

Pourueu que fur le pied d' hy potheque on leprife.. 

Et que le noble eftant au denier vingt prifé, 
Nul prix mis au deffousnefoitauthorifé. 

Vous preuiendrez aumoinsles méventesenormes;. 
Que la fraude & le dolplafirengdebehlesformes. * 

Et l'on ne verra plus tant demoyens peruers 

Mertreles gens d'honneur, & leursbiens àl'enucrs 
Que fi l'on m objcétoitquefouuent l'indigence 
Gontribuë à ce malplusque l'intelligence, . 

Quele prix eftantbas on lepeut encherir, 

£t que le portant hautledecrer peurperir. r 
À celaiediroisquvnecerréen crice. PAT 

ER parles enuicuxtoufiours fidécriées : : » x 

A fin de l'emporter pourdetiersde fon prix, 

Quelcbien lemeilleurcombe dans le mefpriss- 

Er que le debireuräà:qui l'on fair la guerre, 
Tombantentrelesmainsdes efeumeursdeterre; 
Voicenfintousfes biens reduitsennon-valeurs,. 

Ét rauis pour neant par les mains des voleurs. Là 
Que le prix n'eft poinchaut, maisplus bas, &bien ioindes 
Que la iuffe valeur n'’ordonneroit d'atteindre. 

Etqueles creancierslesayansàceprix; 

Ils ne font en cecasnytrompez, ny furpris, 

Paifque deffus ce pied la chofe leur demeure, 

Ils pourront en crouuer leur deffaite à toute heure. © 
Enfin qu'eftant prifée à moinsquefavalcur ;. 

Il ne peuten ce point iamais aller du leur: ; 
Aulieu que demeurans Maiftres de la prifée,. NC 


Œ ef à la Icfien donner Irop de vifée, " | 
24 Gar 
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Car celuy qui precends’en rendre poil eur, 
Peut chaffer par argenttout autreencheriffeur, 


Et lPauthorité mefmeexigeant cét hommages: 1.7 


Le faifi ne peutpasempefcher fondemmage. 


dE nn tqnusrs A sr 


Pource qu'vn autre obje& vousplairoit beaucoup mieux: 


Mais puifquevosbontez ànosmauxfauorables,. ::,-:° 


i# 


Veulent bien aujourd huy nous fire fecourables, ui g ut 


Combien que ieprefume, àmahonçeeneffet, 
Que tout cér entretien vous à malfatisfaie., 19 
Etquoy que veus difiez quémaMule eftrroprude,: 
Et qu'elle apeude graceàtrencher de la mpheitel br 


Elle n'a p pourtantencorfererenit. mobres ti z 


Danslebefoin qu'elleadevousentretenir. 

Car vousverrez, Meflieurs,examinantcerelte 

Que c'eft où le deferdre eft ie plus manifefte. 

Erque par des abus fomentez par Edir, | 
L'homme de bonnefoy voit perir fon cdi DIU 


Que mefmeencérEditontouuevneonderture : 1:05 1 


D° enfraindre & d'abolirles Loix dela Nature, 
Nerefufez donc pas encor lattennion: |: 
Que vous requiert; Meffieurs,mon humble aebiom 


- Erpuifqauevousauez pristant depatience; v mer ginl A 


Donnez aux oppreflez encor vneaudienge.:s 1022131: 
Ce font des debiteuts, rous sde onnetop. : 310 «2 


A ffojettis à atOfrt aux rigueursd mhabdyssesino cuve" 


Quiquatre mois paffez nepayanspasau serme;: à ds à î 


Ordonne qu'en pion, helas :onles cnfermeb vicis:et 
C'eft quand des creanciersignora asoumalins, D AR IES 


Se preualenten:vain:de PEdir deMoulinsse: 0 27: id 23 CT 
Edit qu'on n a voulureccuoiren Guyenne, 2 5001 
Pour ne renuerfer pas la couftume SEE TU ETS 
pe le Normandibienfageareburés : no? 5 
Apres fesincidensauoirbiendifeutés ne 24,735. ? 


Voyantqu'aubon'creditc eftoircouper:a gorge; à 
Etmetireles pourceaux à l'abandon dans l'orge. 
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Car ceder tous fes biens à peude creancierss in y 5°: 
C’eft expoferl'Efpargneaux mains des Financiers: 3 dus 
Erle credit perdu,léprifon déplorable 1250 nero 
Fait d'vn boninefnager vn homme miferable.sh sn, :.. 2.1 
Auf ne voit-on point d'Eftat dans! Vnivers Hop a 
Oùlonaitintroduic cét vfageperterss s1® 
Par qui l’on voit d’abordiecredit 8z eee at: 
Duplus hommedebien déperir fond dns dans!loo 
Pource que le plongeantdans1la confufon;: "] 
On en fait cent-difcours remplis d'illufions 
Etmefme vn smart qui fait delhipocrite, A tro M 
En plaignant fonmal-heuripar out le décredite, 
Et fait qu'abandonné de parens &c d'amis, : HS 
Il porte le peché qu'iln'aiamais commis. + © 4 00 
Car l’'Edit quiforma ce genre de contrainte, | 
Ne vouloit atraquer que lafuire oulafeinte; 
ÆEctousles affronreurs quicachans leur pouuoir, 
Au lieu des’acquitter & faireleurdéuoir:: mme ? 
Au contraire, celans leursbiens 8&cleur commerce, 
Ne payoient qu'en procez defuiteoude trauerfe. 
Et pour eux ileft vray qu'abon droit cette Loy : 
À repriméieur dol&leurmauuaifefoy.  : 
Mais pourtant vousverrezquefarigueurefttelle 
Queles plus gensde bien fontaccablezfous-elle. - :: 1: 
En forte qu'aujourd'huy fon glaiueà deux ds 
Faicvn outrage auxbonsten faueurdesmefchans. : » 
En effet;laprifonn’eft plusrien qu'vn funphses 
Pour feruir de preffoir infame al’auarige.:z «t° up 2e xnob 112 
Depuis qu'vnidebiteur à fautede comptant, : ba:0n 2 
Des biens qui font à luy baillevn cRéogan an: sus1g 3 
Etque s'il en celoitsilacceptelarifque; > A ETTR 
Que pour fes creancierstout le refte on conique. ñ 10° 
A cecompteiln eftplusbefoin decaunion;:ol1s: “p 154 
Puifque c’eff faire encor: plus quelacefliom ous 4 
Car celuy qui la faitn’eft point tenud'infhuwfes upiciyo 
Del'eftar d fes biens ceux qui veulentluy muire! - ads et 
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D'ailleurs à œil propos parier decautions 
Veuque c'eftordennervneconditions: -} : 
ui pour Le prifonnier eft foutent impoffble; - vu &' 
Tao l'horreur desptifons encepoin& eftnuifibie, 
A quel propos encor la gardedes Auifliers, 


Quand on veut expofer lésbiensaux creanciers. - 


Veu mefme que fouuent fautedecognoiffance,- 11" 


A Si 


Le riche mal-aifés” envoitdahsl'impuiffance, :. ide 102 


Et priué dumoyen prefcrit nr rt 

Il {ouffre cependantvnnotableintereit; L 
Notable, c'eft rreppeu; dilons itreparabie, 
Pource que {a prifonen fait vn miferable..… …. , 
C'eit là tout le fuccez qu'on peut en dperers "ur 
Etc'eft cequele moinsonveut-confiderer. | 

S'ila pourtant du bien qui foitenheritage. 

Ou fi rous fes effets il vous donne pour gage, 
Eftanstous expolez & misdeuant.vos yeux, .…. 
Creanciersinhumains qu "efperez- vous de mieux? 
Tirerez-vous d'vn corpsoud'vneameañfligée 
L'argent dont la perfonne eft par corps obligée? 

Et quand bien en prifon vousla verriez mourir, 
Sa mort vous pourroit-elle aubefoinfecourir?: 

- Mais fivousmonftranttourellefait fon poffible.. 
Pourquoy vous rendez vousàfes mauxinfenfible 2 
En declarantfesbiensfait-on, Lpas fon pouuoir, 

Et faifant ce qu'on peut{ fait-on p pas! fon deuoir ? 

On croit donc que ces maux dontonn'ala fcience, 
Qu'à fouffrir des prifons la dure experience, à 
Rencontgerontvos cœursdifpolez cz à pitié, fist 
Moderans fes rigueurs au moins, d'yne.moitié.… - n 08 
Que la raifonqu'on voit aujourd'huy dans fa pompe, 
Chaffera loin devous/’ impofteur quivous HPAPE: 


Que vous ferezenfin qu "yne execution, M'avod nid ue) 


ÊE LE N 


Nefera plus pillage &perfecution. Theo deb rimssids 


Erque touc debiceur.offrant cequ'il Lots: or: 
me lon oppreflion ! trouuera le-remede.: 


WT ge 
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Que fous plegoou fousgardeonn rar gira points 
Si celuy qu'on detientn” r'eft d'accord de nf AU huis 
A fin qu'à vos Arreftsiôh prefteobeïffances 14100 1 
Cat roue Loyfe doit rester ada puiffämce. 2100 10 2 
Autrement c'eft choquer le fens ue LE 
Et renforcer envainles murs dela prifon, 
C'eftl'horreurqui lafuit qui faites banqueroures, 
Son objet effroyableenafairies dérouces, :*- 1 
Et tel homme d'honneur fevoit Fat eee 
D'éuiter s'abfentant ce defordre qu'ilcraines 
Aymant mieux voir perir fa mailon defolée, 
Que d'aller en prifon trouuer fon Maufolée. 
Ec c'eit ce qu'un grand Saint le plus fain@ de nos Roys 
Ccfagefain® Louysreconnutautresfois, | 
Alors qu'il ordonna que pour caufe ciuile, 
Tout debiteur auroïthibertédansla Ville, 
Et qu'il pourroit ainfifaire valoir fes biens; ® 
Enfin que fes Sujets vitiroient comme Chreftiens. 
Sans vfer deforimais de la cruelléragé #7 020 
Dont les perfecurèurs vfoienrauec oùtrage. 
En forte qu'ala fin la Loy defabonté © | 
Deffendir d'OpPEAREUTA bonne volonté. r'ros 
Vous Tureurs de l'Eftat, affemblez dans fa Ier g 
Tirezles gens dé bien: du funerte Dedale, è si: 
Oùl'Edit deMovtins les apiétipréézs "2 me out 
Et moderez levées de fésfetiermez 07400 2D 92 34RuE 
Ileft vraÿs les prifons fouuént fowenecefires, JS ÉLbEs 
Alors qu'vn debiteür veut cacher fésafftires,1 1110 dé © 
Qu lors qu'eftant prodigue FREE 
_Ifne veuc pasbaïllér du bien aulieu d'arpene,c: 0:10 ro 
Mais faités qû'en offrant &leibien &lestilttess) . 737 
Et pour en tranfporter de conuenir d'arbittess 02100: 
Ou bien pour l’eftimer fatvn prix deraifons 11? #oOV ou) 
Le débiteur d'abord foirtirédéprifon.22e1 1420 4: DIELE 
Ce fera le moyen d'entrer! aduantage ds : À his Aifren 


Qu'on voir in juftém “méht tourner à [on dommage: 


es or ee vue 





Puifque 
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Puifque cette rigueur aflujettit fous foy , 

Ainf qu’vn affronteur l'homme de bonne foy. 
Impofant au mal-heur qui forme vne déroute, 

La honte du prodigue ou dela banqueroute, 

Ou force le captif qui cherit fon honneur, 

De quitter de fon bienautiers de fa valeur, 

Afin des’exempter d'vnoutrage fenfible, 

Qui caufe à fon credit vne perteinfaillible, 

Alors que le mocqueur le regarde en public 

De fes yeux plus cruels que ceuxd'vnbaflic. 

Donnez donc fauf-conduit à qui vous le demande, 

En declarant fes biens à peine del’amande, 
Ecquel’amende fair que le bien recelé, 

On confifqueäceluy quil'aura reuelé. 

Le deub desereanciers déduit au prealable, 

Ecpar le receleur à ce defaut payable, 

Ainfi vous preuiendrez par vn moyeu aifé, 

Qu'vn creancier loyalne fe trouue abufé, 

Mais arriére T'yrans qui voulez qu’on vouscede 

Les biens qu’vn prifonnier ou preiend, oupoffede: 

Et qui bien qu'il en offre àleuriufte valeur, 

S'ilneles cederous efttraité de voleur. 
Quand mefmeil n'en faudroir aux rigueurs les plus grandés 
Quela vingriefme part pour routes vos demandes, | 
Vousvoulez, dites vous, argentou ceflion, 

Ov qu'il fourniffe au moins foluable caution, 
Qu'ilcherche des Marchands fifesbiensil veut vendre, 
Et que vous pour Marchandsil ne doit pas pretendre, 
Mais comment voulez-vous qu’eftantainfi captif, 
ilattirevn Marchand qui fait le fugitif? 
Erquis'aduantageant de le voir dans l’abifme, 
Delaiufte valeur à peine offre la difme. 

D'ailleurs vous ne voulez d’arbitres ny d'amis, 

Erpour vous ajufteriamais de compromis. 

Carfelon vos difcours la Loy que l’on obferue 
Veurqu'ilcede fes biens fans faire de referue, “ 
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Sinonc eh yn mutin,& l'on doicparraifon 

Le faire (dites-vous) perir dans {a prifon, 

Puifqu'au lieu deioüir de la grace du Prince, 

{I prefereinfenfé, quelquebien deProuince, 

Qui mefme en non: valeur eftfaif deflus luy, 

Et qui l'abandonnant Le tireroit d'ennuy. : 

Brefqu’il vaut mieux quitter les biens dela fortune, 

Que de foufrir toufours la prifon importune, 

Ouycertess mais voleurs, dites quel propos 

Vous luy vendez fichercét eftrangerepos. 

Pourquoy. vous quitter tout fila moindre partie 

Peut en vous affeurancprocurer {a fortie ? 

Et pourquoy ferez-vous feuls Juges de fon fort? 

En vous offrant affezn'auez.vous pasletort? 
ueferez-vous, Meflieurs,de cette plusvaluë, 

Que vous voulez rauir de pui anse abfoluë à 

Car en vous cédant tour, il n’a plusd’aétion, 

Ec partant vous voulez faire vne exaétion. 

Mais qu'il vousbaille donc à routle moins vn plege, 

S ilpeutrepli iquez. vous, auoircepriuilege.. : 

Car n'ayant qu vne part qui nous peut garantir ; 

: Eftans dépoffedez d’vn foudain repentir ? 

Dices moy,bons voleurs, fice cas vousarriue, 

Quel obftacleaurecours s’oppofe, ou vous en priue, 

Lerefte de fes biensn'eneft ilpas garant, | 

Peut-on pas s’éclaircir detout en conferant, 

Et faut-il cependant fous pretexted'vn doute, 

Ec feins le plus fouuencie mettre à la déroute. 

Je demeure d'accord qu’on doittout expofer, 

Et que pour vous payer on doit. tout propofer. 

Mais de vous quitter tout, & s'enaller aux Halles - 

Se foufmettre en publicau plus grand des fcandales, 

Doit-onnommer cela beneficedo OV de 

Meffeigneursfes| brigans ; bee excufez. -MOYe. 

La peine du pif 
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Erquand contre fon gré faute de caution, 
Îl s'y voit obligé par fa decention, 
Qui feule le plongeanten cedefordre extrême; 
S'ilrefifte,recourne,;enfin contre vous mefme. 
Les prifonniers encor viennentàiointes mains : 
- Vous demander la fin deleurs maux inhumains. 
Ecpuifqu'vn fain& defir de juftice voustouche; 
Qu'il vous plaife, Mefieurs, les entendre de bouche, 
Qu'ils puiffenrpropofer eux mefimes leurs raifons, 
Erque pour cér effer vousalliez auxprifons, 
Non, comme àlafeance, ou bien commeaux vifites, 
Où les feuls prifenniers pour desfommes petites, 
Rencontrent quelquesfois grace deuant vos yeux, 
Lesautres prifonniers vous reéquierent de mieux. 
Car mefmeil vous faudroit des lumieresinfufes 
Pour iuger fans erreur tant d'affaires confufes. 
A fçauoir que chacun de Meffieurs de la Cour 
Aille dansies prifons Royalestour a tour, 
Ec donner audiance à chacune partie, 
Dreffer procez verbalaux ns de la fortie, 
Agiter, voir,traiter s les queftions, 
Sur lesexpediens $ propofitions. 
- Incerroger chacun fi c'eft point par enuie, 
Ou par mouiffecret venu de calomnie, 
Si c’eft par impuiffance ou bien par dureté; 
Recognoiftrele vray felon fa pureté: 
Rendre autant qu'il pourra la liberté facile, 
Et conferuer à tous l'honorable &lvcile, 
Erflecreancier, ou bien fon Procureur, 
Tefmoignetant foir peu de capriceou d'aigreur, 
Faifant dégenerer la contrainte enfupplice; 
Deflors la bonne foy preuale à fa malice. 
Et le Iugebenin en faffe fon rapport, | 
Ayanc{çeu fans furprife à quidonnerletort. | 
C’eft l'ynique moyend’eftouffer toute feintes 
_ Et detanc d'opprimez la déplorable plainte, 
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Deplus,pour reprimer ce mal pernicieux, 

Sil'emprifonnement paroiftinjurieux, 

En tirant de prifonla perfonnearreftée, 

Que la mefme prifon à l’autheur appreftée,* 
Puniffe fon deffein malin & violent, | 

Et donnez larifpofte à cé hommeïnfolent, 

Par cette Talion vous preuiendrez loutrage 
Qui merau defefpoirvnhommedecourage. 

Et fi vous exemptez fon honneur de danger, 
Vous l'exempiez encor du f6in defevanger. 
Mais fie prifonnier fe pouruoit par Requete, 

O que detours auant quel'inftancefoirprelter 
Puifqu’au lieu detraiter à fonds la queftion, 
Etde parler fur l'offre oufurl'exception:s 

On le difime, abfene, &l’onle calomnie, 
Ainfi la liberté fouuent on luy dénie, 

Et fans voir fon procez en eftat deiuger, 

Par mille faux rapports on le fait enrager. 

En force qu'en prifon à la finil demeure, 

À faute d’auoir eu l’audiance d'vne heure, 

Que fi l'infection & lhorreur de ceslieux, 
Bleffenc voftreodorataufibienquevosyeux. 
En tout cas, commettez quelqu'vn quilés entendez 

Et quifommairementinftruife la demande. 7 
Quele procezverbaldansla prifon dreffé, 

Prefent ou conuenu chacun interefé. 

Chacun deflusle champ foircenu de produire, 

Pour prouver par efcric ce qu'ila fait efcrire, 

Et fi ce qu'vn chacun alleguen'eft prouué, 

Qu'on prefime de luy qu'il l'aura controuué. Hi 
Car meftne vn creancier pretend faire furprife, 

Quand pour prouuer fon faidtil cherche vne remife: 
D'autant qu'vn creancier doirtoufiourseftre pret 

De monftrer par efcric où va fon intereft. 
_ Enfin donnez, Meffieurs, la fin à la mifere, 

Non pas felon Î deub, mais pour ce qu'on peut faire: 


4 


Caï 


_ 


a 

Car impviffance dis le pounoir déla Loy; 2 | 1& 
Ec la prilon n'en veurqu'àla maduaifefoya 105 11256522 
Allez-y donc, Meflieurs, cognoiltre fa en 
Quel bienil peurdonner, ou:bién quelle sir qu 
Etmetrez-le dehorsen figor: ce qu ni peut; 
Ectnonpasen faifant toùt ce que l autre veut: G 
C'eft ce que vous fçaurez dans vne Am 63. 
Où l'on peut difcernerlevraydelapparence, 
Et par vncraifonexempte de la:Loy, 
Ordonner pouraureuy-cequ'onvoudroit pour Foy. 
On fviura, cefaifant; la Léy-dela Nature; 
Mais on y conrreuiént, & l'on luy: faitinjure: 
Puis qu'aucun creancier nevoudroir pas quitter 
Au tiers de fa valeur fon bien pour s'äcquitcer. 
DL eftpourquoy/ ondüitparvn moyen SEE es | 
Impofer en cecaslallioy de l'arbitrage. : 
Aufli bien les moyensæe fournir deb'argent 
Sontttes-pernicieuxs ils viennent du Sergent. 
Veuqu'en vendantlesbiensilatoufioursattente 
D'awoir partau butin qui vicntdetgméuente,: 
C'eft pourquoy tél quin'a purotmnléaiens : 
Emprifoune d'abord pour faireexa@ion. : 
Et fon projet perüers efldetirer par force: 
Ce qu'à peine à vos yeux fait voirenécornce. : 
Ecbien que l'equité deufkmonfirerfaviguears :: 
Pour punir ces brigansauectouterigieur:::: 21522 
La faueur bien fouuéntpreriautà la luficés ci up 
Erla veruxlanguitfousl'empire du vices: 20 251 
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